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L
a réindustrialisation de notre pays est une 
urgence, la branche de la métallurgie est 
touchée de plein fouet par les destructions 
d’emplois et par les délocalisations de nos 

outils productifs. La décroissance des effectifs a 
touché en premier lieu les ouvriers. Désormais, les 
licenciements et les délocalisations touchent aus-
si le secteur de la recherche et du développement.

Les stratégies des entreprises de la métallurgie 
placent la France en situation de dépendance par 
rapport aux pays asiatiques, notamment Taïwan 
et la Chine, comme le montre la pénurie des se-
mi-conducteurs qui a mis plusieurs usines à l’arrêt 
dans la filière automobile. La filière de la sidérurgie 
a aussi été impactée par cette problématique.
En France, il existe des acteurs majeurs de l’indus-
trie, des donneurs d’ordres, pour impulser la réin-
dustrialisation dans de nombreux secteurs ainsi 
que le développement de nouvelles filières. Mais 
il faut un état stratège qui détermine des objec-
tifs précis en matière économique et sociale, pour 
répondre aux besoins de la population. Il n’est pas 
trop tard pour corriger cette stratégie mortifère. Il 
faut rompre avec la logique financière car encore 
aujourd’hui, le « quoiqu’il coûte » répond avant tout 
aux intérêts des actionnaires plutôt qu’à ceux du 
monde du travail et de la population.

Force est de constater que le gouvernement, mal-
gré ses beaux discours, ne change pas de cap. Il 
continue d’accompagner les multinationales en 
leur laissant dicter leur loi.
Pour la FTM-CGT, il faut multiplier les échanges et 
intensifier le travail en cours avec toutes les fédé-
rations de l’industrie afin de formuler des proposi-
tions concrètes au plus près des salariés et de nos 
syndicats. Nos réflexions ne doivent pas se limiter 
au territoire national, nous devons intégrer la di-
mension européenne en continuant le travail avec 

des syndicats progressistes. Les stratégies des 
grands groupes se construisent sur le périmètre 
européen, donc il est indispensable de porter des 
revendications communes avec les syndicats pro-
gressistes européens.

Pour plus d’informations, n’hésitez pas à vous re-
porter vers le livret coût du capital.

La FTM-CGT avance plusieurs propositions à 
court terme et à long terme :
  L’annulation de tous les plans de restructuration 

et PSE en cours ou à venir,
  La formation des travailleurs dans les secteurs 

menacés,
  La conditionnalité des aides publiques (natio-

nales ou territoriales) afin qu’elles soient fléchées 
vers le développement de nouvelles filières,

  Les relocalisations d’activités,
  Le maintien et la création d’emploi.
  La création de nouvelles filières industrielles (sur 

l’imagerie médicale par exemple),
  La responsabilisation des donneurs d’ordres vis-

à-vis des sous-traitants pour mutualiser les in-
vestissements sur l’ensemble des valeurs (projet 
de loi des GM&S),

  La favorisation des circuits courts avec un équi-
libre dans la répartition des charges de travail.

  La CGT porte une GPEC offensive afin d’anticiper 
les changements technologiques et donc les be-
soins en formation.

Les propositions de la FTM

pour une reconquête 

industrielle

J’agis, 
je m’engage, 
je me syndique !


